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qui leur y était offert. Ils n'y mordirent pas d’abord ; mais 
ceux de la rivière Kinibeshish, ayant besoin du secours des 
Anglais pour subsister eux et leurs familles, plusieurs de ceux- 
ci prirent leurs enfanta à leur service pour y demeurer jusqu’à 
l'âge do 21 ans. et se prévalurent de l’autorité qu’ils avaient 
sur eux, en qualité de maîtres, pour les envoyer à ce collège, 
où il y en a encore que l’on tâche de décatlioliciser. On ne sait 
s’ils persisteront dans l’hérésie ; mais la cho-e est à craindre 
pour des enfants qui ne reçoivent de leurs parents que de 
mauvais exemples. Le reste des Sauvages de cette nation, 
quoique absolument destitués de prêtres depuis la retraite du 
P. Germain, soutiennent mieux leur religion. Elle trouva mê
me de l'aliment dans la société d’un grand nombre de familles

i ",
acadiennes, qui au retour de leur captivité, vinrent prendre des 
terres de la rivière Saint-Jean dans le voisinage de l'ancienne 
mission. Ces Acadiens se sont graduellement retirés de là pour 
la plupart, afin de se rapprocher des prêtres et des églises. Les 
uns ont été se fixer beaucoup plus haut sur la même rivière et 
ont formé avec le temps la paroisse de Saint-Basile de Mada- 
waska, s’étant réunis pour cet effet à quelques familles cana
diennes émigrées du district de Québec. Mais ni les uns ni les 
autres ne font beaucoup d’honneur aux nations auxquelles ils 
appartiennent. On pourrait même assurer, jusqu’à un certain 
point, que cette paroisse est composée des rebuts et de l’écume 
du Canada et de l’Acadie. Une autre partie, la plus considéra
ble, des familles acadiennes de la rivière Suint-Jean, a gagné la 
baie des Chaleurs et les autres parties maritimes du New- 
Brunswick. Le plus petit nombre est resté dans l’établisse
ment et n’y excède pas maintenant quinze ou vingt familles, 
la plupart pauvres, peu industrieuses, forcées de placer leurs 
enfants dans des fermes protestantes où ils prennent de mau
vais principes Plusieurs ont contracté mariage avee des filles 
hérétiques et ne suivent que trop leurs erreurs.

(A suivre.)
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